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Le jour du bal, Aurore dit à sa mère.  

 – Maman, maman, ce soir je dois aller au bal du roi, mais je n’ai 

rien à me mettre! 

 – Par tous les dragons de Chine! cria sa mère. Tu aurais pu me 

le dire plus tôt! Ce soir, ton père va venir te chercher! Ne m’dis 

pas que t’as oublié, hein?  

 – Heu… Oui, marmonna Aurore, honteuse.  

 – Et il ne faut surtout pas le faire attendre, l'avertit la vieille 

dame, car sinon, tu en connais les conséquences! …C'est 

dommage! Ton premier bal, ça paraissait excitant! dit sa mère, 

déçue.  

Mais la vieille dame jeta un coup d'œil à sa montre. Le bal 

commençait à 22h pile, et son père n'arrivait qu’à minuit. 

Aurore n’aurait donc que 2h au bal. Et il se faisait déjà tard!  

 – Ma chérie, va te préparer! Pas le temps de t'expliquer! 

 – Mais… Je n’ai pas de robe! dit Aurore, d’un ton anxieux. 

La vieille dame sortit de sa poche sa baguette magique et l’agita 

frénétiquement. Prononçant une formule incompréhensible, 

une magnifique robe d’argent et de diamants apparut. Et d’un 

nouveau geste de sa baguette magique, un collier d’or et 

d’amazonites apparut.  

 – Oh! C’est magnifique! dit Aurore.  

Aurore enfila la robe et le collier, courut vers la porte, et 

disparut dans la lueur rose-orangée du soleil couchant.  

 – J’me d’mande bien si elle va épouser ce gars un jour… pensa 

sa mère en regardant sa fille filer dans le vent.   


